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CONDITIONS 
s'anoanement ac ‘ Mèris." 


pit pour un an est de dis 

a DOnose. eu deux piastres 
ot demie, cours du Canada; 
en devra payer celle soinme 
de suite en seuscrivant son 
abonnement. 

Les Ateliers du Méris ont été 
transportées à St. Boniface, 
«ur l'Avenue rovencher, 
un peu au Nord-Est du Col- 
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loge, dans la Bätisse du 
Dr. Pare. 


Logislature provi 


QUATRIÈME SESSION. e tuer cette mesure, 


N. D. Gagnier & Cie, Editeurs-Proprietnires. 


notale. | venir d'Ottawa un certain Monsieur |tiers pour l'adjoindre à une paroisse, |sertions com ktement 


à une autre paroisse. Cette reparti: !mais seulement à ses details, et à ce 


SAMEDI, 29 NOVEMBRE, 1858. 


TARIF D'ANNONCRS. 


Proinibre insertion, 12 cts. la 
ligne; et Sets par ligne 
pour chaque insertion sub 
squente, 

Nuls annonca ne comptera 
pour moins le «x lipnes. 
l'airment exigé d'avance 
quand l'annonce est pour 

moins d'un mois. 

ANNONURS À L'ANRÉS, 

Pour une colonne....8100 60 

demi " LELLE, ] 68 6e 

unqrt. decolonme 40 0 


!.. L Lo | 
fiusses. Je jours cinq ou six fois sur chaque 
ui voyage rapidement dans le but et en anneant les deux autres tiers {ne m'oppose pas an principe du bill, ‘question, 


M. L'Orateur dit qu'il laisse faire 


| gere + M. Lemay ditque le principe du | tion des colléges électorau rest contre [qu'il soit passé dans cette chambre [la chose lorsque personne n'objecte, 
Samedi, 8 Novembre, 1873. bill, la représentation bâsee snr la | tous précédents, Dans tous les pays sans qu'on uit le temps de l'exami-! mais que s'ilest objecté, il doit faire 


population est juste. 

voir |la representation 
tous lex quatre ans. 
où sont les électeurs. et la Chambre | paroisses, 


L'Orateur prend le fauteuil à 11 


heures a.m. 
M. Hay demande si le gouverne- 
ment sait qu'il y à un ou plusieurs 


Il voudrait 'constitutionnels. en formant les col Lner, 

re-ajustée léges électoranx où tient compte des! valable pour l'adopter immédiate: ! bre. 
Mais il ne sait divisions où limites naturelles des; ment. 
Voilà une des raisons [ne tient aneun compte des divisions|se levant de nouveau, il dit, M. 


On ve donne aucune raison observer les règlements de la cham. 


Le long de l'Assiniboine, on! M. Lemay prend son siège: puis 


prsoniers militaires dans le per | DS information, et il vau pour laquelle je m'oppose à la passa | de paroisses, On a pris pour bâse l'Orateur, j'ai parlé sur ln motion 
tencier depuis plus d'une aunée at- drait mieux laisser cette mesure !lion de ce il tel que preseuté. [des divisions électorales les nr principale; mais je n'ai pas parlé 
tendant son procès. pour La derniére partie de cette! Maintenant pourquoi passer cette [des arpentages par townships. Mais/sur l'amendement de l'Hon. M, Ro. 

session. |mesure immédiatement dans cette [en bas de la Rivière Rouge, quejyal. Suisje hors d'ordre, et n'ai je 


L'Hou. procureur-général dit que r 
les antoviits Sutire ue et M. Hay dit, que le principe du bill! premitre partie de la session. ILne 


pas voir les autorités civiles interve. | PSt admis, alors il Faut le passer. | pourra its avoir d'élection genérale 
nir avec leurs prisoniers, mais il Si ceux qui l'oppose ont l'intention pendant l'ajournement. Et comme 
espére qu'il sera remédié à l'incon 'de le tuer, ils ne réussiront pas, Le {nous sommes à peu près certains 
vénient en question, peuple de cette province ne s'y sou- {que la provmce sera agrandie lors 

Le preoureur-général propose la mettra pis, el ceux qui le tueront, es nous nots PEUITITONS, el qu il 
seconde lecture du bill pour le nou malheur à eux! faudra alors un nouvel ajustement, 
velle ajustement des divisions élec-|  L'hon. M. Dubuc.—L'importance | on est la nécessité «1 pressinte de 
turaules. de la question qui nous oceupe en | PfSser celle mestre imtnediatement ? 

L'Hon. M. Royal.—Je voudrait pas !ce moment est reconnne par tous. | Le procureur-général a dit qu'il ne 
prendre le temps de la chambre, | Elle intéresse les réprésentants, les |reconnaissait ni parti français, ni 
mais j'aiquelques remarques à faire |électenrs, et le public en général. |Pirti anglais. Cependant, dans Ta 
sur ce DA Je le considere comme | On a accusé Îles membres français | RSS de ce bill. on a re onnu 
prématuré A la dernière session, eu | de s'opposer à ectte mesure dans la | A distinction des partis, Le hit a 
passant le bill pour inclure les nou- {crainte de perdre nn on deux sièges [Ê16 promis par le procureur genéral 
veaux établissements dans les divi |Je dois dire que cette arcusation est Lil Y a trois jours. Aussitôtles mem 
«sions électorales. le gouvernement complétement fausse. Nous reron- | bres ont éte invités à le preparer, et 
à promis qu'une mesure juste et|naissons comme nos amis les an |S® Sont mis à l'œuvre. ri onne re 
équitable hâxé sur les besoins et les |glais-que crtte mesure est bâsée |"onmait pas de parti, don vient que 
légitimes intérèts publics serait pré. {sur un principe de justice, Ja repré les membres anglais seuls se sont 
sentée. Le gouvernement s'est oc. |sentation bâsée sur la population, [rénuis seuls dans une chambre, et 
cupé de la question, et on voit unfet nons ne voulons rien autre chose 
paragraphe à ve sujet dans le discours [qne ce qui est juste. Nous sommes 
du Trône. Le tenps était venn etidone pour le principe du bill, et 
le gouvernement avait l'intention !nons comprenons qu'il Fat urgent! pis la papulation P 
d'amener la mesure en question de passer une mesure de ce genre, [lt population anglaise ? Mais non : 


après l'ujournement, dans la dernicre avant les elections générales, c'est-à 
partie de celte session, Mais je {dire dans la dernière partie de cette 
regrette de voir cette importante me. } session, après l'ajournement, Mais [MONS demander uotre avis, 
sure comme imposée à la chambre. {nons nous appasons à ce qne Le | ce qu'on peut appeler de La jus 
Nous n'avons aucunes donnees offi- {bill actuellement devant li cham.| | 
cielles. Le bill aëté bâcle en secret | bre, préparé à la hâte et en secret {€CUX qui ont préparé le Bill nous 
eton veut le faire adapté inconsidé. par quelques individus, soit passé |Cnssent consultés. ils auraient pu ne 
rement par la chaubre. Nous n'a-!aussi incotsidérement, sans qu'on | pas tenir compte de nos observations, 
vons eu que quelques minutes pou lait eu le temps de l'examiner, Le de notre maniere de voir. Cepen 
l'examiner, Nous n'avons pas de | bill a été d'abord introduit en blane, | dantils auraient montré un semblant 
carle pour voir les divisions geo |Nulne savait ce qu'il devait con [de justice. Mais non, on dispose de 
graphiques. Nous ne connaissons tenir. Ce 
rien des details des nouvelles disi | pense, qu'il a été completé, et ce NONs en donner avis, : 
sions. Comme la province va être liest qu'anjourd'hui, quelques mi ['ujuste dans ses détails, si pou con 
agrandie, Je crois qu'il serait pré [nutes seulement avant la séance, | forme aux intertts cenéranx du pays, 
ferable d'attendre cet agrandissse- [que les membre français ont purlon veut vous le fure adopter à la 
ment vu qu'il faudra faire un nou. |obtenir une copie française impri- | hâte, avenglement, sans avoir le 
vel ajustement des divisions apres |mée. Nous n'avons pas eu le temps! temps de le considérer, 


S'est partagé noselecteurs sains mème 


l'agrandissement, Estal convena 
ble de passer cette importante mme 
sure, sains avoir Le temps de la con 
sidérer, lorsque la législature va 
ftre ajournée dans quelques houres. 
Je ne suis pas prût à votre pour ce 
bill aussi à la hâte. Je ne suis nul 
lement opposé à nn nouvel ajuste 
ment des divisions électorales sur 
une base juste etéquitable. Je le 
demande, pourquoi presser la pas- 
sation de ce billen ce moment, ne 
Yaut-il pas mieux attendre à la tin 
de la session, et donner à tons les 
metnbres l'occasion de l'examiner 


Ce bill 


avoué qu'il est rempli de d'inexacli. 
ludes, 
L'hon. 


procureur général, dit 


qu'à peut se faire que la provinre! 
ne soit pas agrandie, et qu'il importe 
de passer cette mesure maintenant. | 


Ce n'est pas une mesure du gonver 
nement, mais il la considère bonne, 
et s'il fallait consultez l'opinion de 
ceux qui s'oppose à re bill, il fau- 
drait autant remettre le gouverne. 
ment en les mains de quelques 
hommes en sautane de l'autre côté 
de la rivière. Il aceuse le parti 


francais qui oppose le bill d'avoir! 


comploter la destruction de cette 
chambre, afin d'avoir des élections 
générales, suivant leurs vues, c'est 
Ce qu'il faut empêcher, I accuse 
#s vhefs de ve parti de publier des 
tcrisquieomporte la haute trahison, 


et || 


: } D 2 L 
‘HN pIos de réussir, BMinous relar 


dons, le télégraphe pourra faire 


n'ait pas préparé avec le | 
soin requis, et un de ses aulenrs ma) 


1] faut empecher leurs traitres 


de l'examiner. Lors mème que Île 
faitement juste et équitable dans la 
‘répartition des 24 divisions elerto:- 
ral 

aussi à la hâte. 
genre d''vrait êt remise d'avance de- 
.vant le public et, discutée par la pres- 


:se avant d'étre adoptée, Mais au pre! 


:mier coup d'œil, on voit que ce Bill 
[n'est pullement la distribution juste 
Let équitable que chacun est en droit 
{d'at'endre Tous les électurs ont 
sans doute droit d'être également 
|réprésentés dans la législature, et 


nant plus d'électeurs. Ce principe 
doit être suivi autant que les cr 
lconstances le permettent. Mis à 
faut aussi tenir compte des divisions 
naturelles existantes. et on ne devrait 
pas morceller et subdiviser imconsi 
dérement les paroisses, EL dans le 
ball actuellement devant la chambre 


on voit qu'il n'a été nullement tenu! 
compte des divisions de paroisses 


letautres; on ne l'a pas non plus 
hâsé sur le nombre délecteurs : 
mais ON a pris pour Hot): 
lvelles divisions les lignes imaginai 
res des townships d'apres les rpm. 
Itages du gouvernement, Cette di 
vision pourrait avoir Heu plus con 
venabl: ent dans Les lo alités pl 


bise des 


établies : Has 101 ilis 1eS 41e leris 
établissements qui out leur défini 
lation actuelle. 
Ces lignes de township coupent 
$ IuilOisaus t | 1x | it's 1] mt 1 


INQUS Fégiiierennenl el préhant ti 


[bill paraitrait, à première vue, par 


es. il serait imprudent de le passer 
Une mesure de ce! 


ont bâclé ce bill. sans consulter où éte consultés ? Cette mesure aurait [qui l'a soigné. 
méme inviter un seal membre fran dû être une mesure du gouverne: |sure comine |nste en principe, mais, 
Qais? Est co queeghilln'intéressent ment, 
ancaiss comme | bre devraient réfléchir un pen avant | détails. 


on a divise les comtés francais, op! 
iposéo par le vote unanime d'une 
Est colautre 


[vovons-nous ? Le membre de Kildo-! pas le droit de parler ? 

(nan pretend être le grand ami des! M. l'Or t'ur.—fl est vrai, M. Le 
iNouveanx colons vents d'Ontario.|may n'a pas. parlé sur l'amende- 
Cependant dans Ta préparation du ment. 

bill, il a su retrancher de sa division, | M. Lemay continue, et dit que Île 
de Kildonan, tous les électeurs de {bill nous donne certaines divisions 
|Sunniyside, pour Îles annexer à St. [que nous ne connaissons pas, et 
Paul, dont ils se trouvent bien plus !Conime nous ne savens cominent les 
éloignés, Estee par crainte des!électenrs sont réputés dans ces divi- 
no‘iveaux colons, on parce qu'ilest sions, nous nous tronvous à voter 
préjugé contre ex? Et alors que [réellement en aveugle. 

deviennent les paroles de svmiathies |! L'Hon. M. Norquay dit que les 
qu'il a sans cesse pour eux? Nous | divisions sont bâsées sur le nombre 
H'asons eu que cinq minut.s pour |d'électeurs. 

voir le hill, et nous avous de suite! M. Angris McKay.—Je regrette de 
découvert ce petit stratagème d'un |voir proférer des injures coutre des 
des anteurs du bill S'nons avions {personnes qui ne sont pas en poti 
plus de temps, il est probable queltion de se défendre eux-mêmes. 
nous entrouverions d'autres Nous! Nons savons tous cependant ayec 
avons les mômesdroitsquelesantres !quel sentiment de mépris nous von. 
membres, pourquoin'avonsnous pas !#idérons le chien qui mord la main 
Je reconnait la mes 


Les membres de cette cham |je trouve le bill défectueux dans ses 


L'Amendement est alors misaux 
voix et Pat perdu : 
Pour :—-MM. Royal, Dubuc, Le- 
Lorsqu'une mesure | may, Delorme, À McKay, Beauche- 


de passer une mesure supportés par 
le vote unanime d'une classe et op 


classe. 


juste sera présentée, que le recense: ! min. 


Uice, du fair play britannique Ÿ Ni! 


plus en état de traiter cette question 
tavecr connaissance de Case, 


n'est qu'hier soir, je [nos intérêts les plus cher sans méme 
Et ce bill si! 


bre de 


Encore une | 


| fois, nous reconnaissons qu'il faut! 


trouvons le Billet que présenté ex 
itrémement imuste, Apres l'ajour 
nement, quand la province aura ete 
agrandie, nous serons prûts à nous 
entendre avec les membres anglais 
[pour adopter une mesure de 
geure. Mis à cette periode le Ta 
session, lorsqu'on doitajonrner dans 
[quelques heures, nous faillirions à 
‘botre devoir envers nos constituants, 


ce 


etenvers le pavs tout entier si nous 


appuyvions ce bill timpose à be cham 
bre Ses 'otis donner l'occasion de 


. ! . AT 2 2e L » 
Lil convient de donner plus de répré | lexarminer sufhsammient 
sentants aux parties du pays conte | 


L'hon.M Royalse leve et on entend 
quelques voix crier question, ques 
Lion. Hdit:jene pense que personne 


(ne puisse m'accuser d'avoir enfreint 


les regles de cette chambre, et jus. 
pére qu'on ne me refusera pas de 
m'entendre, Jen'arienentendu qui 
de nature à convaincre dex 
hommes que cette mesure 
ect appuyée sur des bâses équitables 
et qu'il faut l'aldopter immédiate 
ment, Quand la province sera agran 
die, il sera Lemps de l'adopter, et 


seit 


LTRE RECLES 


jespere qu'elle le sera apres l'ajour 
nement de cette N (ILE 


mé's=1()1] Otis 


demandons que la justice betan 
nique, et la justice brilanmique vent 
que touts les isses et loutes les 
ruces soient sur de mére qpued et 
D'or qu liner d'aiSstt ile titre 
de l'autre Le gembre de Bt An 
drew à dit: qui Osera s Op} r 4 la 
isa! ( rt Ce! s 
lan Î Ù | { (HU {Le 


4 ‘ 
une mesure de ce genre, IDAÏS nous 


1 


lorsque M Clarke souleve uve ques. | vos l'opposition, et M, 1 


ment aura été pris, où qu'une nou- Contre:—MM. Clarke, Howard, 
velle liste des elec'eurs anraeté pré UF, Bird, Cunningham, Kiyne. Spen- 
parée, alors nons nous tronverons |ce Bourke, Sutherland, Hay.—9. 
La motion principsle est adopte 
Mais | sur la môme division. 

il parait qu'on a fuit des promesses! La chambre se forme en comité 
un certain membre pour l'engager général, et le bill est adopté. 

à supporter ce Bi :Nommez, nom ls règles de la chambre étant 
mer, érie M Sutherland). Le men suspendues, il subit sa troisième 
Kildontn pus bien ne lecture et passe, 

pas aimer à entendre dire toute Ta} Comme il est trois heures, la 
part qu'il a prise dans la préparation lebambre s'ajourne à 3.30, et il est 
de ce bille propose secondé par lannoneé que Sou Excellence viendra 
M. P. Delorme : à 14.30 sanctionner les billr passés. 

& Que k seconde lecture n ait pas | À 330, l'orateur prend le fauteuil, 
lieu mauntenant, mais qu'il soif Le Mill concernant la nouvel ajus- 
‘résolu que les membres de cette [tement des divisions électorales est 
éehanbre, touten convenant qu'i [rapporté du Conseil législatif avec 
importe pour les meilleurs vnte. [UN amendement qui relie à Kildo- 
6 rèts de La provinee de remanier tes Mn le township de Sunnyside. 
+ divisions électorales de facon à ne [Amendement est adopté, 
& laisser sans représentation aucune! M Hay demande quels sont les 
partie du territoire ni aucun droit | délégués qui doivent aller à Ottawa 
où intérêt dégitne, croient que pour l'agrandissement de la Pro- 
‘l'epoque véritable pour régler {vince Ë Fi 
celle si grave et si importante! 'Hon. M Clarke dit qu'il ne sont 
question sera dans une phase ultée!; pas encore désignes, mais il croit 
+ rieure de la présenté session alors |A il RErAIL à propos que M. Hay, le 
“que, tel qu'il à été affirmé par Chef de lopposiuon fit parti de la 


L cette chambre dans +014 adresse | délégation. 
86 en réponse au discours do trône, 4! 


M Hay dit qu'il ne pensait pas que 
& devra se faire une nouvelle div: [lé procureur-géntral était sérieux, 
colleges électoraux par | L'on. M. Clarke dit qu'il est très 
l'acraudissement de Lalsérieux, et si la chambre veut bien 
exprimer «on opinion à ce sujet il 
sera heureux de voir M. Hay l'ac- 
compagner à OUawa, 
Proposé par M. Klyne secondé 
[par M. Cunningham, que le chef de 
l'opposition fasse partie de la déléga- 


** st()li (| Lt 
‘ gyites cu 
de province,” 


M. Sutherland dit que ce n'est pas | 
Lui qui a retranché Sunnyaide de! 
Kildooan : conne ce chancementle 
concernuit, il a laissé faire Îles 
autres, et ue s'en n'est pas imnélé, ton À aus 

M larnay dit qu'ilne peut sup | M Lemay :—Je pense que le titre 

orter Le billavant de savoir où sont le chef de Vo: position m'appartient 
es électeurs, I allait continuer! pius qu'à M. Hay, J'ai toujours voté 
Le a tou- 


on d'ordre etditque M Lemay à! jours voté avec le ministère pendant 


cette session, C'estdonc moi plutôt 
Lomar estique M, Hay qui se trouve désigné 


déja parle une fois sur la question 
L'Orateur dit que M 


hors d'ordre, et ne peut porter deux {dans la motion. Je propose que toute 
fois sur La mème question ja chamtbre aille sn délégation à 

M, lummay dit qu'il est près à 80 Ottawa, et que les dépenses soient 
soumettre à La décision de l'ornteur, ! DAVÉEs à née les revenus proves 
[fact] Lomande commen! se fait pant dl la tive d s chiens { Lires) 
| Appel à bord juil À 4930, l'Assemblée Législative 
(| | outre) ile tou." fut imandee dans Ia salle du Consil 

» 


on 


né sé + 2 : 


gg Sgen 
CS route 


ee er 


. OU LT 


Lésislntif, ot Son Excellence le Lien. leve la choses etui a expliqué que 
enantGonveinour sanctionna les les cjoches AVAIOUE SON Ce Jour it 
bilis SUIVEUNRS : n l'occasion ‘les piicres qui se lou 
Acie pour amender les actes rela- pour les morts at commencement de 
tifs à la Cour du Banc de la Reine, novembre, Nous avons alors er 
Acte pourvoyant à l'agrandisse. puéril d’entrer en expliritionts pour 
ment de Ja province de Manitoba, rétuiter une pareille bourde, et HoLs 
Acte pour amender l'acte concer: nous sonmmes coutentes de Ini dire 
pant les municipalités, que ceétait une stupidite.  Fetnt 
Acte pour incorporer la eilé de naturel de penser que les choses en 
Winnipeg. resteront Ti Mais non, la Guzsrttr 
Acte pour amonder l'acte concer revient à Ja Charge, et consacre 
nant la charge d'Oruteur de l'Assem- une colonne à démontrer que les 


eee DS 


ps 


blée Législative, 


Acte concernant Te ré ajustement jet qu'il a mentionné, Qu'un pro. |leglise le dinarehe precedent, 


des divisions électorales, : 
La chatbre retourne dans sa salle 
ets'ajourue au à février, IR54. 


— - 


eo VON Un © « 
u D DL ETIS. 
Samedi, 29 Novembre 18473. 


En ne tn tt cs - 


L'AMNISTIE, 
Le Globe du 15 courant à un ar. 
ticle sur Louis Riu]. 


tebrethotties rolgionses, 


devoir en 


coches ont en effel sonné pour lob. 


esantigoors les rubriques cathelr. 
ques, ren d'etonnant  Mius qu'il 
Gulrepeonoe de nous catochiser à ce 


| ln > 4 anni CE. N., ton reconnait bien que M. Nohn  Changeantles base 
te » NOUS !: "à oc Gazette, co ‘nest de votre carton an CON. ton reconna: l ; 
ste! et de nous apprendre com [6 LL 3 juon et éteudant les limiius 


Men se fout ou devraientse faire nos 
c'est tout 
shapletment de Fignosanee erasse 
doubles d'insoieuce, Nous ne pour 
VONS (FOUVEr une OXpéesSICU pris 
douce Daus son auiscle, le rédure 
teur de la Gazette commet autint de 
que de phrases. Malgre 
repugnance,  HOUS CrOVOUs 
relever quelques unes, 

[commence par dire qu'ilsait que 
lt premiere scmaine de novembre 


sotlises 
totre 


est consacrée an jetine et à la pricre. 


Vous errez, M. le rédacteur, On fait 


Il continue à des prières, mais il n'est nullement! 


LP METIS. 


La Toussaintest tombée le samedi, 
Le dinar Le hot ubre.| vs clin lus a \. Cutotogliann Kilthia Jris { her 
che a Gure arrèber soi sscommenur. 

«on du jour des Hiortsqui se trouvait Muis il p'irat M il choses n'était 
le lendemain Be lundi, 4, elle sont ture facile, @e Lennon n'e'ant me 
soune à l'occasion d'un service funé. [moins que 1e shenf de Pembina. 
bre qui devait avoir Dieu Le lende.: Voilà au digne olhcier de la Justice. 


CORR'EISPONDANCE, 


Out sonné jan glis funébre à locea 


main, pour les âmes de RO RP. P.) 
Oblats défunts, Le 4, pour le service 
des associés défunts de Lx Propage 
ton de la Foi, Et le 5, comme 
lotts l'avons dit. pour le service M. le rédan teur, 

des Congréganistes defunts. Ces Permmettezanos de me servir de Votre jour- 


SOFVICCS avent élé annoncés dans al pour accuser reception d'une commune 
! 7 Et! Coton des ebect us de Ste, Anne me prant | 


Queiques personnes ont demande | 


Mañitôtn, 

Nous Jisons dans 16, Nous 
Mode du 1? novetilbre courant : 
Le trop faineux Clarke vien: 
Courouner la trahison de nas or 
piiioies dans le Nord Oise E 
dans une division, électorale fr 
Crise, il a fait passer dsl) qui à 
Wii Dinfluence canadienne 04 hive 
nos Compatriotes de là bus à la me: 
i des orAngistes, Tous ls jo s 


maux publient Ja déjfche Suivarite 


Fort Garry. 10 novembre. 


tous ces Jours, c'etait des glas 
ituncbhros que los cloches sonnaient. 


Vous voyez, M. le rédacteur de Ja 


Uon du ministre d'Ottiwa Vos 
sottes prelentions de eatéchiser sur 
les cérsimonies relgieus:s cathol 
ques permettront elles à votre esprit 


bourdes ? Admitirez vous m'est 
guere possible de prendre plus stu 
pideient des vessies pour des lan- 
termes? Nous en doutons. 
Encore une fois, vous pouvez tre 
excusable d'ignorer ces choses: mas 
de grâce, ne vous érisez pris en na 
gister pour enscisner les rites catho 
liques, en commencant par prendre 


prétendre que l'exécution ‘iv ScolL question de jeûne, C'est votre pie- RAL glas funebre pour ui) carillon 


est un meurtre et que Lous Riel 
mérite d'être puni. Mis il ajoute 
que si l'amistie lus à réellement ete 
promise, elle devrait lui étre accor ! 
dée. Siditil, Riel a laissé les troupes | 
entrer sans résistance dans le Nord 
Ouest, sur la promesse d'amnistie 
qu'on lui a faite, il à droit à ce que! 
celle promesse soit remplie, Eten! 
voyant les Métis et leurs amis affir. | 
Mer la chose aussi positivement, et 
eu prenant le fait que le Colonel 
Wolsely, en partant ponr le Nord. 
Ouest, avait pour instruction de 
W'inquiéterancundeceuxquiavaient | 
participé à l'exécution de Scott, et! 
ensuite le fait que Sir John A Mc | 
Donald, tout en criant qu'il vou- 
drait pouvoir attrapper Riel, n'a ce. | 
vendant rien fait pour L'amencr à lu! 
justice, le Globe infère que l'amnistie 
a dû étre promise, | 

Touten différant d'opinion avec 
le Globe sur le premier point, nous 
sommes bien aise de le voir envisa 
ger celte importante question à un 
point de vue aussi pratique, 

us he 
Une partie d'echecs serieuse. 


Le belliqueux rédacteur de la Gu 
zelle en est rendu à Luerrover sur 
unéchiquier. ne voit dans les de) 
niers événements politiques qu'une 
partie d'échecs dans laguelle Les Me 
Us Français ont été matos. Con ce 
às plus malin que cela. Il di 
mn peces el dit que Rio C 
ham, Lépine, Roval, Dub 
sont nos cavaliers el nos 1 
perdu la partie et se sont | 
ar Los cavaliers Cla 
loward et Hay. Parmi 
ci-dessus, le gros minis! 
vaux publics devraitau à 
senter une tour, Mais pu 
Cazetie le vent, passons l | 
cavalier, Nous äimerions bien à «4 
voir lequel de la phalange repré 
sente la 3eme pics du coin 
UN Hinstre, nn memdbie, où lo ro 
dacteur de la Gazeite lui môme ? Co | 
tres spirituel redactour prolonse | 
l'allégonie une colonne durant Sui 
vaut lui, nous avons été battus. ot! 
ilu'y a aucun espoir pour nous du. 
regagner la partie, parceque, dit il 
nous manque des pièces : le var 
her Lépine à été mis hors de 
bat, el le cavalier Riel no pourra 
lus remeltre le pleut dans larone 
L voit là une des cansos qui nous 
Ont Lait perdre, Mais il on uLe 
autre quil aurait pu allégnor HI 
oublie de dire que le cavalier Ca ko, 
Come 1 appelle, était un 
nôtres, et que de cavalier blan: 
aurait dû être, il a passe do 
Co pour nous combattre conne ca 
Valier noir, C'est [à un Doint iihnor 
laut dans la pui vient de se 
Jouer ; et le rédacteur de ln (rcvre 
QUI Se prétend si fort 


devrait ’omprenidlre 


à 


Este 


Col!) 


est 


dus 
pu 


l'a lire 


{1 jh 


LUN he " 
Cvoiu 
> 


C'e Curilion ovenx. 


La Gazette avait an oc 
cloche de St, Bonifac uvaat Fait ou 
lendre un joyeux carillon le 3 lo 
vembre, à la nouvelle 4 lu chôûte du 
Cabinet Federal Lo Mau LE & M 


(je | 


li bre 


vembre. 


Laquart comme Los 


[Si los deux chos:s 


jun métis qui siflait 


nière bonrde, 

I dit ensuite que ce nest pis 
“habitude d'appeler une congrega 
Uon à la priére durant cette se. 
“maine solennelle par un joyeux 


“carillon de cloches, mais qu'on | 
‘ annonce, où qu'on devrait annon- | 


“cer l'office en sonnant une seule 


| # 
“cloche durant ces jours de jeûne! Le Révérend M. 
"ajoute Sqailnta ja ve hier des Provinces de FESL Plu. 


® solennel, 
nas entendu dire que le à novein: | 
fat un jour de rejouissances | 
“dans l'église catholique." Exami | 
nons les faits, comparons les avec. 
ce que dit la Gasette, et nous verrons | 
combien ces quelques lignes con. | 


[tiennent de bourdes absurdes. 


Nous iumerions ben à savoir si le! 
rédacteur de la Gazette à déjà éte 
beleau pour se prononcer ainsi en | 
maitre sur la sonnerie des cloches, 

D'abord il est faux que les cloches 
aient carillonné joyrusement Le 5 na:- 
Elles ont sonné en effet, 
ais c'était un glas à l'occasion d'un 


service funcbre quidevait avoir lieu 
le lendemain matin pour le reposdes | 
lies des congréganistes défuntes 
Et un glas, comme onle sait. se! 
compose de sons tantôt lents, tantôt 
plus 


rapides, tantôt ontrecoupés, 
tantôt isolés comme des sotl 
pire. En lentondaut, on se sent im 
DEESSIONNE come par une marche 
füuëebre des plus tristes Cost pour 
ant là ce que le redacteur de la 
a pris pour ut joveux can 


nl 


I prétend de plus que les cloches! 


vaut SONNÉ au toinenut où la non 


| (| x 
e la resicnalion du ministere 


Ut a Wannipeg, ce doil dire à 
Sion de celle nouvelle, C'est à 
unenut du Ja Guzrtte. Nous 
rons quand est effcetivementar 
ivee a nouvelle on qnestions mais 
Ioits SAVONS qu l s el cles ont soi] 
De ce jour Ki à six heures moins un 
Jours precedi lès. 
ont coiucile, co 
est une Piison pour que lune soit 
li canse de l'autre. Cut argument 


ide la Guszette nous rappelle nueance 


au cer 
connu de la 
Gares pros 
| l'ourquoi, 
question, 


pisse EL 


dote, va quelque 
tin personnauc hion 


(NPA pts it L'an For! 


Jours, 


lui dit Le pPersonnige o1 
les tu lois u: que je 
l'ourquoi, ui répond Île 

vous lorsque que je silo ? 
quant au pretendu 
oyeur lu an Wernbre, ot le 

ilonce dont li lo (2 

Lui dirous que si son ré le 

on robin out 

Cédonts, il aurait 
hesde St, Dondfaco 


tit clan Î ) 
OH Hess ponte Ve 


tits, 


(AN TE 


nait le 
elite; 
CIRRS IIS 


Das ) ) ) 
dties les ! 0) (1 


(l ñ ! 
Le 41 octobre et 
} : 
Len Ut 
[A 


la loussa: 


cant 


Estee une bourde assez pi- | 


joyeux ! 

| De notre côté, nous promettons de 
[ne pas attribuer Le <ot article 
léasette à d'autres qu'au redactur 
attitré de cette feuille. 

| CRD Lin. 

| Retour du Rev. M. Ritchot. 


Ritchot est arri. 


sieurs sinis se sont rendus à St 
Norbert pour le saluer à <on mtour. 


[la cireulé une rumeur atinon. | 
| £ eLablit de nouvelles civcouseriptions 
jaimis et du public en gen-ral sur | nouvelles circouse “iplions 


Que Si Giûce Monsoigneur 


Taché armvaiten mme temps, niais | 


li rumeur n'etait pas fondée, 
TEE © ame — 
NOMIXATIONS AU CONSEIL DU NORD.0: EST. 
Au commencement de cette se 
naine, lt Gaselle Grille d'Ottawa 


Nous arrivait avec Li nomination de | 
da deux nouvVeang meimbresdu Con- | 
Soi du Noël Onest : l'hon. M Jumes | 


McKay, et VON. Kennedy, Ecr, ré. 
gistratenur du comté de Selkirk. 

La malle d'hier soir nous an 
nonce d'autres nominations: celles 
de lon, M Joseph Roval, le NM. 
Pierre Delorme, MP de SE Nor- 
bert, el Walter R. Brown de Wir 
Ltitpiegr, 

Nous felicitons ces 
Domination ne peut qu'ôtre avanta 
HOUSE pour Litumense 
'dontils sont ave leurs collecues 
les conseillers ot Lôgislateurs. 

LE 2 — 
Ouatrause odicux. 


M. Cunnnahom député de Mar 
'quetle, arrive d'Ottawa lundi SU, 
a Hull être assassine düinauche der 
uier on passant à Pembina. 
sorti dans la vue, il fit rencontre 
d'un nomme Lonnon 
d'un autre individu Ces deux 
britles assuillirent M Cutminethiom. 
elapres Favoir torrassé, se mirent à 
te lrappor avoe nn féroce sanvace 
Outre plaseurs blessures qu'ils Ini 
ieut à la tte, il entreprirent de 
Lui faire soitr Fil gauche Peu 
teusenent que Tour dessein cruel 
M pas ete accompli Enéertain nom 
bre de Spectaionrs recardiaient ave: 
Miltlereuce, quelquesns 

ec plaisir, révoltnte. 
NE Cuuninehaunn à Compris qu'ils on 
Voutaient à sa vie, et a craint pen 
dant quelque temps de ne pus 1evoi 


\inni \lauis 


s ein dis 


celle scene 


aies avois re. 
5 lie PeCIHEMN 

ucru ftode inaltin qu'il 
DOUtrl pare ot a pris la diligence 
de Winuipez, Des lunili se apres 


un grand  porubre 


i 
sort etat, à 


lisse! VOS (pu on 
l'aborcl l'os ls 


pi avant lone 


Joneur ronci qu avec lorésignation | 


de la! 


| “sutionné 


Messieurs. | 


el nous sonitmnes perstuiarés que leur: 


Torvitoire ! 


Eat! 


ace QAL DEN FT E 


Hiètes 


de ne pas repondre à une dattre case rer dans | 


le dernier numero du Metiet” serite par 


Un certain uividu Unspare par d'autres) à 


laquelle est attache le noi dé non digne 


Wecrirait pas une pareille lettre 
L'innvilu déclare que CN, parte pour 
“la plupart des el cteurs de fa division de 


Ste, Anne,” ; 
Les électeurs m'assurent que l'individu 
n'est nullement autorise par eux à faire 


pondre euxemèmes à La lettre de l'individu, 
CU Eu adressant Ut Memorial Signe pur ceux 
| qui ont ut honneur de ue choisir pour 
leur prenmer représentant, et donnant leurs 
[vues véritables sur ma conduite parlemen 
taire, 

: Enattendant le memorial que j'aurai le 
plaisir de vous transmettre pour publication. 


Je suis Monsieur le rédacteur, 
Votre cheissaut serviteur 
J. H. MGTAVISH. 
Fort Garry, 29 Novembre, 1873, 


——1h + -Gu—  — 
Enfoimiitionss. 


— Le fameux Dupout, espion et 
jinouchard, cb devant aux gages du 
:Giarke, le renegat, est alle coucher 
Lau violon l'autre soir. C'est son ami 
jCiarke, qui l'a fait ainsi encager 
Salornon Hamelin, de St Vital, à 
pour Dupont, qui est 
maintenant cn bbeite, 


y e Une telle assertions et il se pronoserit de re.) 
obtus «dl apercevoir lénormité de vos 4 Het 


Le parti can:d.on (lisez Anglais a 
remporté Ta victoire. Los 11 il 
Corporant la ville ee Winn tre 

sde la réprésent 
de |: 
jar les 
Sällution- 


| 


province ont été adopics 
deux chambres et ont êic 
(es satedi. 

La nouve!ls lés's'atin permettra 
d'élire dix but alglais et ix con 
diens ‘ra ç 
L Autrefuis. 11 Y avait 12 com 
francais et 12 angais. On voi: 
l'œuvre d'un trutre. 

TT De 


Itep. by pop, 


Nous lisons dans Ia Minerve du 12, 


| 
| 
| 
| 
| 


On se souvient encore des trou. 
bles causés dans ie Canada. Uni par 
lt question de La representation sui. 
Vu li pojuation, où, suivans l'a 
béviaion anglaise de ep by por. 
[Cette difficulté est moite au ui. 
eu de nous depuis l'établissement 
le li conféderation. H üppartenait 
à M. Clarke, procureur.general à 
Manitoba, de la faire revivre sous le 
[DoUVean regime. 

M. Clarke, profitant sans doute de 
labseuce de l'Hou. M Girard et de 
quelques autres desutés à la chain. 


— Nous attirons l'attention de nos! bre lovale, a fat passer tu Di qui 


l'annonce de M. A, Chartrand, qui 
vient d'ouvrir un magasin à Wiuni- 
peg. Nous espérons dans le succes 
de ce nouveau magasin qui recevra 
tout lencourag: meut possible, 


LS M. R. Geirie & Cie, ont trans- 
porté Teurs fournitures dans leur 
magnifique magasin neuf, vis-i-vis 
rue Notre Dame. Pour plus am. 
bples dotails voyez lanuonce dans 
une autre coloune, 


— Leterme de la Cour du Bane 
de Lt Reine pour les affaires civiles 
toit aujourd'hui Une sente eanso 
pris les dix jours; cle d'Edger. 
ton rs House. 


— M. Hispeler, qui avait accom. 
[pagne fi députation Menonite l'eté 
dernier, à ele nonnné par la Puis 
{Sauce agent de linmivration pour 
Manitoba et Le No: Onest. est 
Cri e à Winnipeg la semaine der 
juiere. M Hespoler croit qu cer. 
[tin nombre 
culeront le printemps prochain les 
hard de Li Mer Noire pour voir à 
Manitoba. 


| - D'apres une dépôche an Five 
Press, il serait vomonur que Ricl s'en 


vient pour se Hvrer aux autorités 


avee Pammiste duns sa poche, Nous 


CroYons que cest un canard, 


— Cest aujourd'hui que doivent | 


se vendre à lécurie d'Alloway, pres 
du Fort Garry, les chevaux du gon 
vernementemployes sur le Chemin 
Dawson. 
L'on. \!. \f Kenzrie tete rebln 
[par acelaination à Lanbton, 
On eroit que a plnnart des 
UireS NOoNveAanx ministres 
élus sans opposition, 


seu! 


informent 
revenir 


Holts 


doit 


— les journaux 
que lhon, M. Girard 
brochainement 


- La Minerve annunce one le 
rueinent Joval de  Quélre 
d'oisan sOr deux r'olirs pour 


L 
ir ! l lun »t} \ 4 
JUS cote des clections Lodérales 


“ontusloes dans la Provti de Lu. 


siégera à Montréal ot pren 
uns contestations 


division, et l'autre ä Que 


Lite 


‘iles comil's est doie en 


de ses conpruriotes ! 
! 


electorules dans lt province de Ma 
Nioba que perthettront, au dire des 
depéches telésraiphiques. à {a pop. 
| lution anglaise de Lure élire dix huit 
putes sur vingt-quatre. 
| Ce fait res graves nens Île 
Signalons sans pouvoir aujouid hui 
jeu calculer les deruitres consé- 
jquences. Mais S'il arrivait que les 
| Metis en fussent indices et prissent 
la resoution de manifester à leur 
jinaniére leur légitime mdignation 
ile Faudrait pas s'en etonnir. 
M Clarke a pris le parti de faire 
[Cause Coma avec dos fanatiques 
emnisrés d'O'ario, il est responsa 
| b'e de l'avenir. 
TT D © <a 

Les Grits et Riel. 


a 


es! 


| 
| Nous Lisons dans la Minerve du 12. 


Le gouvernement c'ear-grit d'on 
tarte s'est place Tuii méinée dans uue 
position penth'e dont il Sefforce 
vainement de se tirer On sait qu'il 
a offert judis 35 000 à quiconque ar 
réterait Rick, dans le bit de mériter 
la confiance des orinisistes et autres 
esprees de finatiques Mais tuour. 
Pd'hui il sait ce qu'il y à d'odienr 
(dans ce procédé: IE voudrait d'un 
ete conserver l'imitie des orangis'es 
et de Pautre, s'aperçoit que si Rio 
était arrêté en verin de cette mise à 
[puix de sa lôie, il se creorait de sé- 
rieux eimbarras IE n'ose rév quer 
Sa proclan: ton, ni retirer su 1écom 
pense, et de l'autre, il cherche à om. 
pêcher qu'on agisse en vertn re re 
| document, C'est eo Œui ressort bien 
de la petite © rrespondance qu'on 
va lire : 

Avant appris, dit le Co ngrood 
Enterprise, que, dans le but d eviter 
ceux qui le poursuivaient, M, Riel 
avait Piatenton de s'embarquer sur 
ile Chicora par'ant de ce port pont 
Manitoba, notre a tif connetable on 
chef a envoyée, samedi dernier, le 
[télegramme suivant au procur 
génoral d'Ontario. 
& [lox. O Mowar, 

Procureui Général, 
Torouto 


rm 


Puis-je arrôtor Riel sans man 
dat ? La récoinhense ostælle encore 
bonne * é 

 daurs Troupsox 
Connétable en chef 
6 Collinewood, ter Nov. 1874" 
Lundi, du bat'au,. 


il recu la réponse Suivante : 


apres Le depart 
+ Par télecramane de Aossin House, 
n° l'o: 11.1), 


\ À svk» THos PRON, 
Caiiligwood, 


qe— me —— 


“Un mandat semble nécessaire. 
La proclamation offrant tne Feconm 
pense n'a pas été révoqiiie. Pour. 
quoi faites-vous eute demande ! 
rt tant matatènant membres du par- 
ement, les autorités d'Ottaira doivent 
s'occuy er dé la chase. 

“7, G. ScorrT, 


« Pour le procureur-général Mowat 

«w 3 Nov. 1873.” 

Ge qui procède se passe de com: 
mentaire. 4 oite le Collinguood Eater:- 
price. Aucune langue ne peut ex- 
primer en termes plus clrirs l'hypo- 
crise éhontée et la dupliçité du gon- 
vernemént d'Ontario qui a déshonori 
les archives d'Ontarig en mettant 

armi ses dossiers le récit de la farce 
des 83,000. 


a. 
Le Grand Tronc. 


Une dépêche telégraphique an 
nonçait l'autre jour que le pont ni- 
ternattional de luttalo était termine 
et qu'il serait bientôt ouvert à la 
cirenlation, “C'est «ssur'meut l'un: 
desnouvetles les plus importantes 
nr lé rommercé canadien et pour 
fa er du Grand Tronc. Le pont 


international relie la frontière armé: 


ricaine ‘au Canada. C'est un im 
mense tube de fer jeté à travers 1: 
rivière Niagara el qui coûte plus 
d'un milhon et demi de dollars. Il 
est construit d'aprés le mûôme sys- 
tune que le Pont * Victor. Le 
changement de la largeur du chemin 
et l'ouverture de ce pont mettent le 


Grand Tronc eu rélations avec Ho 
chemins de.fer américains avec les- 


quels il échange maintenaut le tra: 
fic. Déjà une immense augmenta 
tion en a été le résultat qui ne peut 
manquer de s'accentuer de jour en 
jour, et l'ou parle dejà de construire 
une voie dagble af de permtetre au 
trafic de se dévelogh.er sms entraves 

En apprenam ges yreuses nou 
vel'es les aétinnnaires fu Grand 
Trou se sout, rémisà. Boudres el 
ont pasé nnvote de remercinents 
aux emplogés .de Ha compagnie on 
Cascada pour Pa-proinptitude et l'ha 
bileté cousommée dont ils ont fait 
preuve dans l'exécution de res g rand 
travaux 2Le Négociant Canadien du 
13 novembre. 


cn + D e—- 
Cour du Buncode ln lciné. 


TERNE LE NOVEMBRE, . 


Lundi, 17 Novembre, 173. 


Son Honneur le juge McKeagney 
est sur le banc. 

Ambroise Lépine est amené à la 
barre: MM. Poval et Dubuc qu 
occupent pour la defense produisent 
un plaidoyer à la juridiction. 

Lhon. M. Roval s'adresse à la 
cour et dentandé qu'il soit permis à 
la defense de plaider von coypable 
dans le eas où la decision sur la 
question de juridiction serait defa 
vorable, 

Le Procureur général dit-qu'il ne 
s'objete pas à la chose, 

La demain est accordée. 

Lhon. M. Roval srgumente au 
lon la question de juridiction. 

Le procureur général répond au 
nom de la couronne. 

Après la réplique de Fhon. M 
Roval, son honneur déclare qu'il 
reserve sa decision. 

Benjamin Marchand accusé d'as 
saul avec inteution de çauser du 
mal corporel est mis à la bur:e fl 


dit qu'I n'a pas d'avocat et demande 


M Dubuc pourrie défendre. 
Sur motion.de M Dubue la cause 
est renms: à demain matin, 


SÉANCE DE L'APRÈS MIDI. 
James Houston subit so} proces 
du 
MM 
t 


oceu/) 204 


pou larein dans les territoites 
Nord-Ouvst, et est acuité. 
Cornish et  ‘Flibaudeau 
pour la défense, 


Maui, 18 Novembre, 1574. 


Son honnettr le juge M'Keagney 
es’ sur le banc 


Berygmin Marchand est inis à la 


barre. 

M. Dubue avocat de la défense 
prolmt un affiduvit du prisonnier 
établissant qu'il a ete appelé à Win 

1 à LA Lille t&r) d::: 1 h 1 nt 

suite eté arrôto sam: li le 1 { 
ant, 1e pas eu letemns de faire 

ir ses temoins qui demeurent 


A" , | se | j 
+ hius de 90 milles. Il demande 


| les avocals du 


que son procès soit remis ati pro 
chain terme. : 

Lu procurent général soujscte et 
dit que te fier 
Lproyor touts-la diligence requise, 

L'jage décide qué La cause soit 
QU LUI IRIS ; 

M. Dubuce fait motion que Le pri 
douée soit elargt. sous canton. 

Le procureur-general s'y oppose. 

La cour accorde la denaude de la 
défense ÿ 

Le procureur-général fixe le mon 
lui du cautionnemernt à 62000 pour 
le prisonnier, avéc deux caulions 
pour 81000 chaque. 

Le procureur goneral fait motion 
ifue Le prisommer soit detenu en 
| prison comme témoin dans la caiise 
du meurtre de son fils. 

Le juge reserve sa decision. 

Son honneur procéde ensuite a 
rendre les seutences ; 

John Foster, tentative de meurtre 
deux ans de péunitencier. 

James Barrows, assaut simple, 
condamné à nne semaine de prison 
lcommune, et à payer Les frais du 
poursuivant, ot dans le cas de defaut 
du mois de prison comtmtue, 
| Henry Cummiugs, assaut simple, 
Linème sentenre que 
| Lrancois Houle et Pierre Savo 
|vard, lareiu dans le Nord-Ouest, six 
jimois de prison commuanc aux tra 
vaux forces. 
| Mrançois Houle, larcin dans le 
| Nord-Ouest, six mois de prison com 
{inune aux travaux forces. 

j Et la coër s'ajourne. 
tte .! 


Mercredi, 9 Novembre, 1973. 
| Son honneur le ‘jnge McKcaguey 


isurle banc. a 
Benjamin Marchand est amené 


en cour et wlarsi sous cation.  , 

We juge refuse de l'envoyer en 
prison comme témoin dans lFalflaire 
de meurtre. il donne son cautor.- 
nement pebsodmellement de 81000. 

Le shérif rapporte le Beach war- 
rant emaué coutre Louis Riel et 
déclare qu'il n'a pas pu êue trouve 
dans son bailliage. 

Le  procureurgénéral dit que 
Los Riel avant éludé les fins de 
la justice en s'esquivaut pour ne 
pas se laisser arrèter, la couronne 
est décidée" à prendre tous les proce 


des que la loi lun met en mains! 


coutre ceux qui se soustraient ainsi 
à la justice. Il va procedér à le 
| faire déclarer hoys la lai: (onutlaw1. 

I commence aujourd'hni le pre 
mier procédé en demandant à la 
cour. d'émaner un Bref de Capras 
adrespondendur ‘rapportable le 10 
fevrier prochain. 

La motion est accordée, 

Et la cour s'ajourue, 


| Le terme de la cour pour les af 
|faires civiles s'est ouvert Jeudi, Le 20 
courant. La première cause sur le 
rôle était celle d'Edgerton vs House. 
Le demandeur réclame du deten 
deur cinipmille etquelques piastres, 


n'est qu hier soir que les avorats ont 
termine leurs paidoiwries. À Ilhrs 
aujourd'hui, le juge doit donner sa 
charge aux jures 

dossier sont MM 
Royal et Dubuc pour Le deniandeu 
MM. Walker et Hogeard pou 
lefencdleur Outele retenus dui ht 
cause MM. Buain et Blanchard, et 
M. Clarke po , et MM 


r lA poli] “111! 


GCornish el lhusbaudeau ui \! 1 1!) 
pour la défense, ÿ 
b Comme le! ne Civi Gant @tijou] 
d'hui, il ue pourra guvre être enteu 
d | Gil itr'e = 
lil © a — 
V'ARIETELR. 

— À DropoS lu communards le 
Moniteur Lauvers! raconte une ane 
dote assez ll risque e@$ Di 
ONRPRRENT TE 

C'étant pordlai ln mAcCoti) She 
Lu mare | vi \ 


\ la .e : 
l'aris pul Lt LIL Sul 


Wa pas om. 


le préced nt. | 


LE METIS. 


.se présente avec sa pleine vo ture de | 
pensionnaires à Donc des portes de 
la ville rebelle, En attendant eott 
masse rouler dans l'ombre, Les fode 
rés se conetltèrent. L'opinion gené: 
vale fut que delut une reconnais 
[San qui penttit, apres avoir oule. | 
ve une chareëe de vivres ait bise 
Lsaillais, natto \ , | FOTL 
An brie ad dire À Ds Département de Pintérieus. 
que en mème temps un coup de feu | 
est lire sur Da voiture : un hurle. 
ment de douleur y répond, l'un des! TTENDU. au'encottoenrrié de la alatios 
|pourceaux avait recu la balle, | MS 1e 1e tion 9 de Pacte de DUR 


—On assissine nos freres! s'écrie Ltoba, ia plu à Son Excellence Gouver- 
|neureGoneral en Conseil de demander à 


une voix dans la troupe, 
Suite qui peut ! braille own Honneur de Baeutes ont Gouverneur de Ma 
|nitoba, de nommer dobhn En, dela die 


tro sietne, 
Hu , pat PSM [de Winnipeg, ceuier, avocat. ct Joseph Du 
Et tout le poste s'enfuit en -désor.! buc, de la Parcisse de St Hu , CCE, 


idre, pPOtrsUivi pur les latientations avocat, Comnniscoures pour constater et 
du cochon | régler à des conditions puitables 


tm 


Orrawa, 27 Soptembre 1873 


users Pt: 


Oune put les on faire mordre. [les droits de « | dunes et les drons de 

m : ; j d L Î | it HS î ; LI 
[avaient ete trahis. couper le foin | ns avaient la 
possession CE la juuissauce dans la die 


! l'rovinve, 


Le 

| Rue 4 un as F3 ê | Avis publie est par le prosaul dou 
A BTOnCeCs \ OU elles. Que les dits Comniseaires sunt autorise «a 
à examiner la reclaination que chrque badi- 


mentionnec de Acte dé Manitoba, et à 

uccordernde La maner Qrapresmentonmnee, 
[on reglement final de totle pectamaton, telle 
[Compensation qui pourra istderce 
[juste ctequitable duns chaque cas 


| La (ARTE 
| gré vendredi entre 4 ot 5 heures de | telle commission sero Lpris sous serment 
l'apres-snidi, Sur le chetuin de SC Bout [lequel serment sera adiiuistie jar un des 
| face, optre le pont Fisher ot la resilonce de {membres d'icelle, 
lhon. M Dubue, une robe ou de ture, | 
en baie, rouge leu d'un côte, et chocolat de | 
l'autre, appartenant à M Hoval 
Récompense à eciui qu 
robe, 


St. Boniface, 29 Novombre, IN73 


| Robe de-Lame Perdue 


Sur le chemin de St. Boniface. dte 


3.—Que les personnes réclamant le droit 


Lrière de leurs terres dans les locales de la 
Province ou ces privileges ettent reconnus 
par des anciennes lois 4 Assitiboia, pourront 

| recevoir du Burean, on tue compensalion 

EE eu terrain pris immédiatement à l'extremite 

| de leurs terres respoctives et s'etentant en 


| 
| 
| 
\( À. CII AR I HN A\ 1). write), HIAIS telle “ommensation ne des rhAel] 
| 


rajthortora cette 


aucun cas S'etendre au dela des deucmilles 
vastes on arriéreide leurs terres où avoir une plus 
grande largeur que celle de la terre du re- 
jelamant, éUles lines dicelle devront dans 
tous les Cas Se COoHlormer aux arpertages 
des Cantons, où, elles pourront, à leur 6p 
tion, roccvtoirune cedule (serips pour leur 
donoaat droit à une egale quantite de terre 
vraison de une piastre lacre, jaquelle ce. 
duie sera rachetable en terres nou occupees 
‘Je la Puissance, 


NFORME le publie en gencral, qu'a 
ouvert un magasin dans la bätisse de M 
Onis Monchamp, en face de MR Beatles, 


tuarchaud de fer, 


hanmdise 


loutres 


Son uagasin consiste om Mar 
sèches, hbrarie el Eyouteries de 


SUrLeS, 


—AUSSI-- 


un assortiment varie de ehnusenres, qu'il 4 Que dans tous les cas où le droit de 
Lendra me.lleurigarehe que partoutaileurs [couper le Foin eab établi, et denis tous les 
ÿ | cas où un droit de Communeestetablhi. dans 
étre counmmues par une crdule en faveur du 
|reclamant comme cs-dessug mentionne 


| 5. Que dans le but de donner effet à ces 


| rap 

; treglements, les %nuiles ca arriere des terres 
De plus, ungattention tou'e spet ale Sora !qane les localites où co priudege etait re 
Lprise pour tonte commande que l'on voudra Lennon par les anciennes lois d Assiniboin 
| bien lui coutite pour les fournitures dinste) qe iméiné que Le prividege de foin, seront re 
tulions,. 


sollicite 


NN Chartrand, 
ment hberal 


un encourage 


Itres des terres roservess pour les Mets, el 
[tout deflout dans ces dernieres 


mt CAtsrs par 
+ [ces dits arrangements sora comble en pres 
‘hartr aussi achouc la Librai L"' Fe 
| « A. Ch ge nd à rs Na nant une quautit correspondante des terres 
pi: ) { » Us, * 
rie du jouruni non reclamees de la PFinssance en arrière 
des dites reserves 


| Li mvate le pubii: à aller lui faire visite, 


A, CHARTRHAND, G—1l est entendu que dans tous les ca$ 
| Marchand. Lou un réclamant fait option d'une couunutes 
| Winniveg, 29 Noveiwbre, 1873 jen, | tot de terre en arrière de son lot et que la 
| ÿ ; : Lobite Conataulali th De Couvre pas dés clou 
à LS r YA ps JEU jun es on jongueur, 4 aura le droit, en au. 
| M AISON\ 1) ON lREI ()1 Leun temps dans Fannee qui suivra le regle 
[#4 ? . ab dé ment de sa reclamation par les Cornmis 
| sures, d'acheter le reste à raison d'une 

De meubles de NMunitolban, puastre Pacre. sil ne achete pas duns le 


leouraut d'une annee, telle portion pourre 


uutres porsonties, 


être vendue à 


\UX FRÉTEURS re | gs 
y d Hu PAPER LIRE A V' If | Are à 
| . CRT 9 CHAMBRE DETOILETTE, 
rsonnes qui désirent faire | [ENI qu'ul « we matntenmut si : 
L ù Lu d UERLT de Lite ad A es Do “R | su | sieurs | ds 
dront bien s'adresser HvÉbtare. | Û ntEnoteul de mé À A LISINE ADIACENTE : 
pr au bu 1 Magasin d Ent M x fs 4 de 
pol a l'ort G: ER | tri lenporulires ‘tu! ibolt l; ut est aduurablemenut awdaplé pour 


MUTAVISH, | as De ES dans dons D 


t ‘ 


. . )! " ! 
Fort Garrs Verore, | 


VENTE DE CHEVAUX| Etes Lane 


El . (2 C kie, 
1 L au 
.. «1 ,* PF (| t 171 PTE | 1 | È | 44 vi 
È * i 
A !l'Icnesn. M Hônics à vtr Les persuriñes qui désivéraient louer 
tu i les pu ti *$ JU UI les Puis ci drssus vuu- 
= | ( 
] » | . diont burn sal; etsser & 
« : 1u li l \ | [rl) 
ns‘ Ÿ ’ \ 
ni , ROBERT TAF, 
Ù ? 
ais WT. JAME® 
IAMPFS M 
\! CE! | } Lot Tr l (;à LI nur be à .s 4 lé 
2 
L 


ma 


les temoisnages donnes devant | 


| 


| 
| 


de couper le foin sur les doux milles en ar: | 


re 


Île sens de cette élause, ces droit: pourront | 


| 


| 


‘inontant de deux billets promissoires ! ”, Pa s 1 | Signé 
avec interet. Le defendeur plaide DÉMENAGÉ. | A CAMPBELL 
| COM ‘sation et préten offrira l'en | ‘4; , et + dE | Ministre dy | Interiour, 
coutre de la réclamation du deman- R. GERRIE, ET Cie. | re R 
!deur les comptes nou liquides d'une | Surean des Terres de ls Puissance, 
sacieté quia existe entre les parties! Ont transporte leurs fournitures Es 151 10 Oetobre, 1874. 2m 
: eut OoULe'au Hité'ett MU 44 {rase Tu 
| pour le commerce des fourrures, Ag pe NP ER pt ' | 
Ces comptes compiennuent des tan |  - 
|sactions Pr ir plusieurs centaines de Ou on pourra { irs PME FH e a de. cat à) ES 
| à hidstres ‘ li 2 tte tuent complet aubre êlasse, Lol que | | Lo tés ï 
juaille piastres, Landition de cet FOULNLEULES et TAPIS detoutes sortes CEA FUIT 
cause à pris d'abord les trois pre CPR LU 
À ete, el: et | 26 À 
liniers Jours de La semaine derniere. | TA 
Puiselle a contini.ée celle semaine, R. GERRIE & Cr €, 7 
lundi, mardi, mercredi, jeudi, et ee : | , 
ris . innipeg, 29 Novembre, 1874 Mn. | … Et... 
ani l'erres de la Puissance. 


| thoml 


LEMAVIS de 


[ner et Lo dernier 


Ldes Hills Prives de chauve Ri . 
vidu peut avoir en vertu de la clause sus. | A is Bose 


Bills. Prives. 


[ ES PERSONNES qui ont l'intention de 
4 Sadrossor at l'ariement pour des Hills 
| Privée, ot pour l'obtention de privileges 
[NCIS OU pour conterer des pouvoirs de 


TE EN rporati ns peur dus Lis Cuguucrciales ou 


[tutres, ou pour aucune dhbsa: téndant à 
|atlectop es rois ou prépririés prives, sont 
juil le présent notes qu'ils ent requis par 
es Heglos des deux Chambres du Parle- 
qui Sont publiees au long dans la 
baicile du Canada, av donner DEUX MOIS 
leur application (spécitiant 


[clairement et distinctement-sa nature et 


son obel 


dans la Gairlie du Canada, et 
AUSSI US UN papier nouveau publ dans 
le Conte où !'Cuian de Comités él'uclenten. 
Voyhht copie des jéurtaux contévaent lebre- 
de Lels avis au Bureau 


Toutes Petitions pour Bills Prises doivent 


tre Dresentess durant les dois premières 
semaines de la Session. 


ROBERT LeMOINE, 
GreMier du Senat. 
ALFRED PATRICK, 
Gréfier de la Chambre des Communes. 
St. Doniface, 13 Septambre 1873, 


2 _ mm 


2m 


RS 


Chemin’ de fer Intercolonial. 


[ ES COMMISSAIRES nommés pour la 
À construction du chemin de ferinterce- 
lomal donnent avis public qu'ils sunt prets 
4 recevoir des fotmissions pour, la cons- 
Hucthon d'un “Terminus à haute imareo,'! 
lu Pointe-aux-Peres. 


Ou peut voit he plans eh défis aut hu- 
eaux det Ingénieurs à Outaouais et À Hi. 


mouski, lo ot après le 20 dé novembre pru- 
chaip, sasc'etse 


Des sotimissions adressées, # soumissions 
pour le Hâsre et l'embranchement, serant 
reues au Buteti des Commissaires, Ou 
laoudis, jusqu'à six heures de l'après-midi 
le 20 de decembre prochain, 


A. WALSH, 

Do. H. CHANDLER, 

GC. J, BRYDGES, 

A. W. McLELAN, 
Coumulssaires, 


1 
Dureuux da Commissaires, } 


Outaouus, ce 17 Oct, 1873. LL 


L'IHOTEL 


DU 


ACIFIQUE CANADIE 


doit être bientôt préparé et arrangé 
pour Fhiver comme une place 


d’Amusement Public. 


Outre la Salle Principale, 
dont les dimensions sont de 


60 par 31, 11 y aura une 


Mésalles sa LDinesr 


fe Lt 
BALS, ASSEMBLEES, 


| 


| DIN HE, VIE, AMIE, 


Se -tsr 


0 


PR ie sud 


\ 
ES 
; ! - 

A: 
4 


LE METIS. 
Printemps et Ete, 1873. 


A. G. B. BANNATYNE, 


BAT" McKENNEY, WINNIPEG, 


NPLSUN L. R. BENTLEY, 
PAU 


ROSSE ET PETITE FKRRONNERIE 
POELES, 


GRANDR RUE, WINNIPEG, 
MARCHAND EN GROS ET ÆN DETAIL. 


À en mains et :oit recevoir par les premiers 
bateaux un assortimnnt choisi et des plus 
considerables qui aient jamais éte importes 
dans cette Province, consistant en quan- 
tites varices de 


—…— 00 ——— 


FERBLANTENIE, 
INSTRUMENTS D'AGRICULTURE, 


| PER! 


vs 


—_——_—— che. m7 


pa -- 


+ ture AD ul, à do 


ee 
ee er : 


2e 


mm. 2 


es 7 #2 


7 = ES 
tenue nd 


> 


4 de manicore À satifaire 


ail h délai. 


On exécute à l'imprimerie du 


RT 


e __ 99 MEUBLES DE MENAGE. 
““Metis.” … 


BATISSE McKENNEY, 
Des impressions de toutes sortes LIN NIPEG . MANITOBA. 
telles que lan bé sd ES 


BLANCS DE COUR 


POUR 
AVOCATS, 
GREFFIERS, 
NOTAIRES. 


Chemin de fer Great Western 
DU CANADA. 


Aller et retour de Manitoba. 


A meilleur ronte de l'Est cest celle du 
L Chemin de fer Great Western, 
Détroit, Toronto, Ilamilton, et le Pont Sus- 
pendu. ‘ 

Quatre train Exprês chaque jour aller et 
venir. 

Le tarif est modéré, l'expédition prompte, 
et le maté’iel roulant comprend loutes les 
«æ!xt:es inventions. 

Attention spéciale et tarif particulier pour 


les immigrants, 
W. K. MUIR, 
Evrentendant Gén 


— #00 —— 


Factams, 
ROLES D'EVALUATION, 


Li abetiques 
Listes Alph { Bureau du G. W. 
Hamilton, Ont., 1872 


—— 000 — 


BLANC DE COMPTES, Nr: 
Cartes d'affaires, me . 
Circulaires, » 

LETTRES FUNEÉRAIRES. 


J AMIS ATEVWWAIT, 
, 


PHARMACIEN, 
RUE GARR Y, 


vis-â-avis l'Eglise Methodisue. 
WINNIPEG. 


CARTES 


DE VISITES, 
D'ADRESSES, 


DROGUES, 
MEDECINES ET PARFUMERIES, 
JOUETS KT ARTICLES DE GOUT, 


ARTICLES DE TOILETTE EN GRANDE 
VARIETE, 


DE COMMERCE, 
ETS 


Un soin spécial pour la préparation des 
prescriptions. 
PITON & IH MAY, 
GRANDE RUE, WINNIPEG, 


—— 000 — 


PROGRAMMES 


——— 000 — — 


AGENTS D'IRMEUBLES, D'ANSERANCE SUR LA VIE 
ET 
COMMISSIONNAIRES EN GÉNÉRAL, 


Encanteurs, Evaluateurs, Comptables et 


Courliers de Douane, 


| 
) | 
| 
| 
| 


AFFICHES 


| 
—— 000 -— | 
| 


LIVRES, 
BROCHURES. 


—— 000 -—— 


:FRERRES DANS LES 
L'ÉTABLISSEMENT. 
| AVIS PUBLIC est par le présent donné 
{que le fait de prendre, en s'y établissant ou 
du toute autre naniôre, des terros inoceu. 
pres dans les Limites de l'Etablissement. 
[#0iL sur la Hivière Houge ou sur la Hivière | 
| Assiniboine, sans avoir prealablement ob. | 
| Len la permission de ce Departement, ne | 
| sera 
] À variété et le nombre de carav 
4 tore que bosse | établissement 
MOUS permelent d'exécuter les im 
pressions qui nous seront confites, | 
les goûts les 
ek sous le plus court 


seinent hormesteud ou de preermpt au, ot | 
oule hersonne est par le présent re juis de | 
se Conduire m1 consequence | 
l'ar or tre, 
J.S DENNIS. 


plus difficiles, 
\rpenutour General. 


Bureau des Terres cle la Puissance, 


Winuipeg, 10 Avril, 1878 | 21 Mars, 1872 


MARCHANDISES SECAES, 


OBJETS DE FANTAISIE, 
EPICERIES DE TOUTES SORTES, 
VINS ET LIQUEURS, 
BIERE, AILESSET PORTER vu bouteilles 
CIGARES ET TABAC, 


DRAPS CANADIENS ET ANGLAIS, 


IARDES FAITES, 


BOTTES, BOTTINES ET SO!'LIERS, 


QUINCAILLERIE, 


OUTILS de Charpentiers el Menuisiers. 


BECIIES, PELLES, FOURCHES, HOUES, 


de, dc. &c, 


Un assortiment considérable et choisi de 


FAIENCERIE ET VERRERIE. 


———— 


ACHETE ET VEND 


FARINE ET PROVISIONS, PEMICAN, 


ROBES ET PEAUX. 


— 


LOTS DE VILLE À VENDRE. 


Des Soumissions 


POUR LES PROVISIONS SUIVANTES 
POUR LA 


Force de Police Montec 


qui doit être levée pour le Ser- 


vice au Nord-Ouest, seront 
reçues jusqu'à Midi 


VIANDE, 
FLEUR, 

PAIN, 

VÉGÉTAUX, 
ÉPICERIES, 

BOIS DE CHAUFFAGE, 
HUILE DE CHARBON, 
FOIN, 

PAILLE, 

AVOINE, 

SON. 


La livraison devra se faire à Win 
Nipeg où au Fort de Pierre selon 
LIMITES pk !qu'il sera ordonné. 


ct 


Les formes de Soumissions, 


Toutes les Soumissions 


M G. 
(Par ordre, 
S. BRUCE HARMAN. Capt., 
Ollicier d'Ordonnance au D À G 
Commandant les Forces de la Puissance 
à Manitoba 


Quartiers-Cienéraux, } 


District Militaire No 10, 
Fort Garry, 29 Septembre 1873, j 


Fi c et toutes | 
| telles informations requises seront obtenues | 
[Sur application aux Soussignes entre 10! 
[heures AM. et 4 heures P.M. journellement 

Aux Quartiers de District | 


| 
devront être ! 
PAS reconnu par le Gouvernement | adresses au Lieut.-Colonel O.1orne Sinith, 
Conte donnant un droit exclusif d'etablie | C | 


HÆLe P 


AVIS PUBT.IC 


Bst per le présent donné à TOUTES 
NNES réclamant, en vertu de ia 
Saction 32 de l'Acts de Manitoha, den 
TITRES pour les TKRRES situées dans la 
ZONE etablie soit sur la Rivière Rouge soit 
sur la Kivisere Assinibaine. ou dans aucun 
des ÉTABLISSEMENTS on dahors de la 
dite ZONE, comprenant ls Paroisse de 
Ai ANNE, et la PETITE POINTE DR 
CHÊNE, ainsi que hT. LAURENT et ja 
POINTE-DE-CHÊNE au LAC MANITOBA, 
WESTBOURNE, &c., &c., que des 


Demandes de Patentes 


our telles TERRES peuvent maintenant 
tre faites à l'HONORABLE MINISTRE 
DE L'INTÉRIEUR, Chaque telle DE- 
MANDE devrs être accompagnée d'un 
ETAT assermeuté de la personne faisant 
telle demande, lequel état devrs contenir 
la description et la condition du LAIT, et 
énoncer les particularités en vertu des. 
quelles la Patente est réciamée, et devra 
être envoyé sous enveloppe au soussigné. 


4. S. DENNIS, 
Arpenteur Général. 


Bureau de l'Arpentage des Terres 
de la Puitsanca, 
Winnipeg, 10 Septembre 1873. 


.N 4 


VENTE DE TERRES 


SHERIr,. 


me 


Comté de Selkirk, 


Pnovince pe Maxirous, 
Savoir : 


Par et on vertu d'un Bref d'Exécution 
émané de ls Cour du Banc de la Reine, à la 
poursuite de Angus RH. Chisholm et George 
A. Bubar, Demandeurs, contre len Terres 
et teneiments de James Bedinan, Defendeur, 
j'ai saisi et pris en execution tous les droits, 
titres et intérêts du Defendeur sus-nnmmeé, 
dans, suret à certain lot ou morceau de 
Terre décrit comme suit :—-Tout ce certain 
Int ou morceau de Terre et jrrémisses, sis et 
situé dans la Ville de Winnipeg, dans la 
Province de Monitobs, et qui peut-être 
connu comme suit, savoir, commencant à 
un poleau se trouvant à une chaina à l'Est 
de la maison de William Harvey, allant au 
Sud un» chaine et Jemi de long d'ure rue 


| tracée, de là à l'Est une chaine, de là au 


Nord une chaine et demi, de là à l'Ouest 
une chaine le lopg d'une rue tracée jusqu'au 
point de depart, que j'offrirai en vente à 
mon bureau, dans l8 Ville de Winnipeg 


jeudi le 5èms jour de Décembre prochain, d 


onze heures A.M. 
EDOUARD ARMSTRONG, 
Shérif de Manitoba, 
Bureau du Shérif, 


| Winnipeg, 2 Octobre 1873. 


Le 114 Oct.,, 1873: 


L. A. THIBEAULT. 


Ntarehnnd 


A LA 


RIVIÈRE ETURGEON. 


HIBBAULT à ouvert LUNDI 20 OC- 
TOBRE COURANT, à la RIVIÈRE 


ÉTURMGEON, un Macasix pe Mancnax: 


| sus GÉNKRALES, consistant en 


NOUVEAUTEÉS, 
FERRONNERIE, 


FERBLANCTERIE, 


MÉDECINE, Ere., |, 


Qu'ils Vendront a Bas Prix. 


‘* Le Debit fait le Profit. 


nous faire visite, 
L, A. THIBEAULT.,. 


25 Letebre 1873, jne. 


| requises de prendre avis que NU 
. SR . L'ORDRE ne sera desormais accepte ou paye 
ublic est invité à venir 


A VIS. 


ES SOUSSIGNÉS donnent avis à 05 
A ceux que la chose peut cencerger 
qu'ayant reçu leur nomination comme 


Commissaires de Licences 


suivant les dispositions de la 36 Yict. chap. 
29, lout individu licencié ou non licenrié 
sers poursuivi en vertu du dit acte pour. 


La vente sans licence des liquides eni. 
vrantes ; 
L'ouvenruns d'Hôtels licenciés, Tavernes 
ou Restaurants après les heures : ou 
L'ouvenrune des dites Maisons ou la veute 
de boissons le Dimanche ;— 

La vanrz de boissons enivrantes aux 
Sauvages ou aux enfants mineurs ; 

La venre en moindre quantité que ce,le 
permise à un Epicier licencié, ou la prr. 
mission de boire sur ies jieux ; 


Le pair d'agir comme Encanteur sans 
licence : 


Lu couronrace sans licence : 


La Tenue de Tables de Billiard ou autues 
Jeux sans licence ; 


Erc., Erc., Erc. 


(Signé.) JAMES STEWART 
Président, 


LOUIS SCHMINT, 


DONALN MATIESON. 
Commissaires, 


Winnipeg, 20 Août 1833. 


Departement de l'interieur. 


ee 


OTTAWA, 20 Ocrosne 1X73. 


A MONS que par l'ordre de San Ex- 

cellence le Geuverneur-General en 
Conseii, en date du 6 du mois dernier, 
pourvoyant au règlement du droit de Com- 
mune et du droit de couper du Fuin dans 
Manitoba, le retrait des DEUX MILLES en 
arriire, dans certaines l’aroisses de la Hil- 
VIÉHR KHOUGE et de la RIVIÈRE ASSI. 
NIBOINE a enleve l'empéchementyri affec. 
tait précédemment la distribution des Terres 
de Metis, mises à part pour eux dans ves 
Paroisses, 


A vis Publie 


EST par le present donné que des instruc- 
tions ont rte remises à DONALD CODD, 
kcuier, agissant comme agent des TERRES 
DE LA PUISSANCE, à WINNIPEG., pour 
qu'il commence et termine la Distribution 
sans aut.n delai et toutes les personnes 
intéressées sont priées d'agir en cense- 
quence. 


(Bigne), A. CAMPBELL, 
Ministre de l'Intérieur. 


Bureau des Terres de la Puissance. 
22 Octobre 1873, 


ee ee me ne 


jno. 


Arpentages des Terres 
LE LA 
PUISSANCE. 


TTENDU qu'il résulte de graves in- 

convenients de ce que des ordres sont 
presentes de la part de Deputes-Arpenieurs 
emyiloyes dans l'arpentage des Terres de là 
Puissance, pour certaines sommes d'argent 
el paiement da gages et autres comptes, 


+ ! noncbatant unasis publie prealahle annnn- 


rant que ces ordres ne seraient pas recon- 
nus, toutes personnes sont per le presen! 


TEL 
à ce Bureau 
J.8. DENNIS, 
Arpenteur-Genéra/, 


| Bureau des Arpentages, | 


— Terres de ls Puissance, 


Winnipeg 1 Mai. 1872 } 


